
 

 

Un Congrès triennal exceptionnel qui restera dans les annales ! 

 

Kia Ora, 

« He aha te mea nui o te ao ? 

He tangata, he tangata, he tangata. » 

(Quelle est la chose la plus importante au 

monde ? Ce sont les gens…ce sont les gens…) 

Ce dicton maori montre déjà toute la qualité de l’accueil des participants au congrès triennal qui s’est 

déroulé en Nouvelle-Zélande. 

En effet, des Lycéennes du monde entier se sont retrouvées à Tauranga du 10 au 13 avril 2025, à 

l’invitation des Lyceum Clubs de l’hémisphère sud. 

Le lieu d’hébergement fut particulièrement bien choisi : Trinity Wharf Hotel (Bay of Plenty), pour son 

confort et sa praticité. 

Des remerciements appuyés ont été adressés aux membres du 

Comité organisateur du Congrès : Penny Hales, Philippa Hales, 

Marilyn Mackinder, Diane Farmer et Pauline Anderson. 

Sans oublier les membres du Lyceum Club de Tauranga qui 

ont accueilli la réunion du BCI, organisé l’accueil à domicile 

(Home Hosting) et les visites mystères (Mystery Tours) du 

dimanche après-midi. 

Le programme des conférences fut d’autant plus intéressant 

que les cinq intervenants nous ont confié leur expérience de vie dans des domaines différents : l’Art au 

service d’une justice sociale ; Exposition florale inspirée de la beauté naturelle de la Nouvelle Zélande ; 

Justice dédiée à l’enfance et aux jeunes Maoris ; Témoignage émouvant d’un Tondeur de moutons et de 

ses nombreux défis personnels et médicaux. Last but not least, Recherche de la vérité scientifique et 

influenceuse controversée, notamment pendant la Covid 19. 

Le dernier jour du BCI s’est terminé par le superbe Dîner de Gala préparé avec délicatesse et entrain 

par l’équipe organisatrice qui a remercié chaleureusement la présence nombreuse des Lycéennes et le 

fructueux investissement de Muriel Hannart durant les six dernières années. 



Au cours de la soirée, la nouvelle Présidente Internationale élue, Madeleine VAN DER VLIST a présenté 

l’équipe qui va œuvrer pour les Lycéennes (de gauche à droite) :  

Régula BUBB : archiviste (Suisse)  

  Jane PECK : VP HS (Australie) 

   Pascale ANDERSON : VP HN (France) 

    Mariannina AMODIO METTRAUX : Trésorière (Suisse) 

      Elisabeth DRAGON : Editrice du BI (France) 

Madeleine VAN DER VLIST : Présidente (Pays-Bas) 

                              Lilian JEANTY : Secrétaire (Pays-Bas)  

                        + Thérèse HELLSTROM : en charge des Journées Culturelles 2026 (Bruxelles) 

 

 

 

 

 

Mais avant le Congrès, des Lycéennes ont pu découvrir l’Ile du Nord (4.000.000 habitants) et nous 

avons été chaleureusement accueillies dans les autres Lyceum Clubs :  

Otorohanga Lyceum Club pour un sympathique lunch, après la visite de 

« The Hobbiton Movie Set » et avant la découverte 

des « Fameuses Waitomo Caves » constellées de 

vers luisants. 

     Celui de Te Kuiti pour un agréable « afternoon 

tea » suivi de la visite de « Sulphur 

City », et son activité thermale avec les 

mares de boue bouillonnantes et les geysers 

jaillissants. 

 

La visite à l’Agrodome a permis de se familiariser avec les métiers autour du mouton, tant pour la tonte, 

la préparation de la laine mais aussi le travail des chiens de berger (le Border Collie). 

La découverte de « The National Kiwi Hatchery Aotearoa » a montré combien 

l’emblème national du pays était l’objet de toutes les précautions pour 

conserver la vie de ce petit oiseau /animal sympathique. 

Bien sûr, nous ne voulions pas manquer la cérémonie incontournable : Te Po, 

expérience immersive de la culture Maori à Te Puia, parc de loisirs néo-

zélandais, près du centre-ville de Rotorua. 

Les paysages magnifiques autour des différents lacs « Blue and Green » et « Tarawera » ont permis aux 

participantes de prendre de nombreuses photos avant de visiter le site historique de Buried Village, 

dévasté par l’éruption volcanique du volcan Tarawera du 10 juin 1886. 

Enfin, Te Puke, la région de production du Kiwi-fruit depuis 1959 a montré l’importance de cette 

culture emblématique de la Nouvelle Zélande et puis, ce fut le retour vers Tauranga via le Mont 

Maunganui. 



 

 

 

 

 

46 participants avaient choisi de découvrir l’Ile du Sud, après le BCI. (14 avril-22 avril 2025) 

 

Après l’arrivée à Christchurch : départ le lendemain pour la 

traversée des Alpes du Sud à bord du train panoramique 

Tranzalpine jusqu’au col d’Arthur.  

Baisse des températures et Nature intacte ; quel contraste avec 

l’Ile du Nord ! Des habitants moins 

nombreux (1 million) mais 

toujours autant de moutons, des 

bovins et élevage intensif de cerfs. 

Ce fut le début d’un émerveillement qui ne cessa de s’intensifier tout au 

long de notre circuit vers la Côte Ouest. 

Succession de gorges spectaculaires et vallées du fleuve Waimakariri. 

 

 

Plus au Sud, le glacier Franz Joseph 

et le lac Wanaka, sous le soleil. 

 

 

 

Lors de notre séjour à Queenstown, la croisière dans le Milford Sound, l’un 

des plus beaux fjords de Nouvelle Zélande, nous a permis d’admirer de 

remarquables chutes (the Bowen Falls) dans un décor fantasmagorique.  

 

En route vers Dunedin ( the Edinburgh of the South), plus à l’est, la visite 

du Château Larnach s’imposait, superbement construit en 1871 et entouré 

de magnifiques jardins.  

 

 

Nous avions hâte de rejoindre le Mont Cook, le point culminant de la 

Nouvelle Zélande, (3724m d’altitude). Malheureusement, nous nous 

sommes contentées de le deviner, dissimulé sous une épaisse couche de 

nuages.  



 

 

 

 

Sur le chemin du retour vers Christchurch, longeant le 

lac Tekapo, petit arrêt pour la visite de l’Eglise du 

Bon- Berger et de la statue en bronze représentant 

un chien de berger Collie de Nouvelle Zélande. 

 

 

 

 

 

La boucle est bouclée : visite de 

Christchurch, en reconstruction 

après le  terrible tremblement de 

terre de 2011. Une cathédrale 

transitoire accueille les offices 

pendant la reconstruction de l’ancienne. 

 

 

 

 

Agréable détente sur la rivière Avon, presque comme sur les 

gondoles à Venise… avant de nous séparer mais espérant nous retrouver 

aux Journées Culturelles à Bruxelles en mai 2026. 

 

 

 

 

Elisabeth DRAGON  

Editrice du Bulletin international 


